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	Candidature pour l’inscription sur la Liste représentative en 2009 (référence n° 00288)

	A.
	État(s) partie(s) : Ouzbékistan

	B.
	Nom de l’élément : Le Katta Ashula

	C.
	Communauté(s), groupe(s) ou, le cas échéant, individu(s) concerné(s) :

Le centre communautaire « Bobur-Mirzo », le groupe de musique de « Chorgoh » (groupe de chanteurs de grands chants du district de Toshloq de la région de Fergana), l’école de musique de Toshloq, l’école de musique de Margilan, l’école des beaux-arts de Fergana, l'école de musique républicaine (Tashkent)

	D.
	Brève description textuelle de l’élément proposé :

Katta Ashula (littéralement, « grand chant »), est un genre de chant oral et professionnel ouzbek. Il possède une caractéristique spécifique du langage musical et poétique, une méthode d’interprétation et une forme prédominante. Par le passé, il était très répandu, bien enraciné et très présent au sein de la société. Les chants du Katta Ashula se sont principalement développés dans la vallée de Fergana, et se sont installés avec les Ouzbeks et en partie avec les Tadjiks. 

Les caractéristiques du Katta Ashula sont les suivantes : nature laconique et expressivité des instruments, dynamisme du développement mélodique et émotions fortes. La construction figurative du Katta Ashula est liée à la tradition de la poésie orientale de constitution lyrico-philosophique et didactico-religieuse. Interpréter le Katta Ashula exige des chanteurs une préparation particulière, du savoir-faire et de la virtuosité. La transmission orale du savoir-faire et des techniques de chant d'un maître à son élève reste la méthode de base pour sauvegarder la musique et sa valeur spirituelle. Les critères pour le renouveau du genre original donné de l'art musical traditionnel des Ouzbeks sont les suivants : valeur d’exclusivité, sources anciennes de la tradition culturelle, originalité des méthodes de chant, art et savoir-faire des techniques de représentation, identité culturelle, être une source d'échanges interculturels, caractère unique de la tradition culturelle vivante et risque de disparition.


	1.
	Identification de l’élément

	1.a.
	Nom de l’élément : Katta Ashula

	1.b.
	Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant :

Patnis ashula (chant avec un plateau), likobi ashula (chant avec une assiette), ashulai kalon (chant magnifique), katta yalla (beau chant), yovvoyi ashula (chant sauvage), yovvoyi maqom (maqom sauvage) ou haqqoniy ashula (chant réel).

	1.c.
	Identification de la ou des communauté(s), du(des) groupe(s) ou, le cas échéant, de l’(des)individu(s) concerné(s) et de leur localisation :

Les gardiens des traditions du Katta Ashula sont des chanteurs populaires originaires de Fergana, Margilan, Toshloq, Kokand, Tashkent, Namagan, Andijan etc. Ces dernières années, la représentation du Katta Ashula s’est répandue dans d’autres régions de l’Ouzbékistan (Kashkadarya, Khorezm, Samarkand, Karakalpakstan).

	1.d.
	Situation géographique et étendue de l’élément :

La vallée de Fergana de l’Ouzbékistan (aujourd’hui, ce territoire comprend les régions de Fergana, d’Andijan, de Namagan et une partie de la région de Tashkent). Parmi les artistes, on compte des Ouzbeks, des Tadjiks, des Uigurs et des Turcs, qui se sont installés sur le territoire de la vallée de Fergana. La représentation du Katta Ashula est forte au sein du peuple ouzbek dans la région d‘Osh (Kirghizistan), la région de Leninabad (Tadjikistan), les régions de Shimkent et de Djambul (Kazakhstan).

	1.e.
	Domaine(s) représenté(s) par l’élément :

· les traditions et expressions orales, y compris la langue comme vecteur du patrimoine culturel immatériel ;

· les arts du spectacle ;

· les pratiques sociales, rituels et évènements festifs ;

· les connaissances et pratiques concernant la nature et l’univers.

	2.
	Description de l’élément (cf. critère R.1) :

	
	Le Katta Ashula est un genre de chant de la vallée de Fergana d’Ouzbékistan, qui était interprété tour à tour par au moins deux chanteurs populaires a cappella. Les chercheurs et les chanteurs ont mentionné diverses variantes des caractéristiques de ce genre de chant. Certains accordent davantage d’importance aux grandes dimensions de la forme chantée du Katta Ashula, qui correspond à la traduction de ce mot par « grand chant » (V.Belyaev, I.Akbarov). D’autres évoquent le choix et le caractère précis des textes poétiques des chants, l'expression philosophique et l'importance de leur contenu spécifique (V.Uspenskiy). La majorité des chanteurs de Koland et de Fergana rapprochent l’origine du terme « Katta Ashula » et sa signification des méthodes spécifiques de représentation de ce genre, c’est-à-dire avec deux chanteurs a cappella. Les chanteurs originaires de Namangan, d’Andijan et de Tachkent considèrent que les interprètes des Katta Ashula doivent posséder une voix puissante qui porte loin, une déclamation musicale expressive afin de délivrer à l'auditoire le sens de chacun des mots du chant. Le groupe de chanteurs originaire du Khujand considère que le Katta Ashula a une signification religieuse et philosophique, l’évolution mélodique comprenant un « point culminant » (« katta awj » signifiant « chant dans un registre élevé »), qui demande une voix forte et aiguë. Certaines sources écrites du XIXe-XXe siècle font état des genres de chant, dans des circonstances remarquables, qui pourraient directement correspondre au Katta Ashula, ou qui pourraient être considérés comme des prototypes. August Eygorn (musicien viennois de la deuxième moitié du XIXe siècle) a mentionné l'existence, dans les régions de Kokand et d'Andijan, de « dialogues en duos », interprétés de manière gutturale et prolongée. A. Semenov, célèbre scientifique oriental, signale l’existence du genre sim (chant samoi) ou des khonaqoi (chants liés à un dôme), interprétés par des chanteurs déclamant les paroles avec un plateau dans les mains. Dans son œuvre « Musique d'Ouzbékistan », Belyaev mentionne des chants interprétés par des chanteurs « seuls sans accompagnement » avec un plateau ou une assiette. Les Katta Ashula les plus courants correspondent aux formes de chant « ayolgu » (« chant consacré à la femme »), rencontrées pour la première fois dans les œuvres d'Alisher Navoi (XVe siècle) et le chant « naqsh » (« décoration »), créé par les improvisateurs.
Les caractéristiques des Katta Ashula, confirmées par les sources anciennes, sont les suivantes : 

· chant a cappella ;

· récitation ;

· improvisation ;

· voix sur tons aigus.

Toutes ces caractéristiques sont liées les unes aux autres sur les plans fonctionnel et historique. 

Du point de vue thématique, les concours et les formes artistiques du Katta Ashula sont très variés, bien que sur le plan émotionnel, ils se cantonnent essentiellement à la sphère de la poésie lyrique. En général, d'après les formes modernes existantes, les chants peuvent être classés dans les catégories suivantes : poésie lyrique d’amour, chant didactique et religieux, et chant de la réalité moderne. Les textes poétiques du Katta Ashula sont utilisés pour les poèmes des poètes classiques ouzbeks (Alisher Navoi, Mashrab, Amiri, Nasimi, Hazini, Muqimiy, Furqat, Zavqiy) mais également pour les poèmes des poètes modernes (Chusti, Habibi, Charhi, Miskin, Sabir, Abdulla, Akmal Polat, Utkir Rashid, Erkin Vahidov, etc.), écrits dans le genre aruz et avec du vocabulaire populaire. 

Le Katta Ashula est préservé et transmis oralement de génération en génération. Toutes les formes du patrimoine culturel immatériel y sont liées (musique, poésie populaire et chant traditionnel). Les caractéristiques d’origine du Katta Ashula sont les suivantes :

1. existence et diffusion dans la vallée de Fergana, qui correspond aujourd’hui non seulement au territoire de l’Ouzbékistan mais aussi en partie à celui du Tadjikistan, du Kirghizistan et du Kazakhstan ; 

2. une interprétation originale, qui se traduit par la façon de chanter, c’est-à-dire avec deux kohfizs minimum (et cinq maximum), des chanteurs à la voix forte et aiguë se produisant a cappella, souvent en plein air et, en général, au sein de la foule ; 

3. improvisation, issue d’une méthode d'interprétation, chant rythmé libre ; 

4. type de mélodie chanté/récité ; 

5. interprétation dans le registre aigu, présence du « point culminant » qui requiert une voix très puissante et aiguë ; 

6. émotion, qui vient de la manière expressive de chanter et de la clarté du point culminant ; 

7. lien étroit entre les mots et la musique, capacité à délivrer à l'auditoire le sens de chacun des mots du chant ; 

8. méthodes variées d’interprétation et fonctionnalité. 

De nos jours, les chants du genre Katta Ashula sont devenus un important moyen d'expression des sentiments patriotiques de la nation.

	3.
	Contribution à la visibilité et à la prise de conscience, et encouragement au dialogue (cf. critère R.2) :

	
	L’inscription de cet élément sur la Liste représentative permettra de :

1. découvrir les nouveaux aspects d’intercommunication et d’interpénétration des apparences sociales et culturelles non seulement du peuple ouzbek mais aussi du peuple d'Asie centrale.

2. encourager le dialogue et la compréhension inter et intraculturels ainsi que les connaissances réciproques visant à la paix et à la réconciliation ; 

3. soutenir les gardiens de l’art du spectacle traditionnel du Katta Ashula, tout en encourageant les jeunes à accéder à ce genre ;

4. garantir la transmission des formes et représentations culturelles de l’élément entre les générations ;

5. assurer le renouveau des valeurs spirituelles et culturelles et la coexistence avec le genre musical moderne.

	4.
	Mesures de sauvegarde (cf. critère R.3)

	4.a.
	Efforts en cours et récents pour sauvegarder l’élément :

Le gouvernement d’Ouzbékistan a lancé de nombreux projets nationaux, internationaux et sociaux, en particulier afin de raviver le jour férié de Navruz dans toutes les régions. Tous les communautés, groupes ou personnes participent à l'ensemble des programmes de célébration de ce jour férié, et en particulier, aux programmes de concerts auxquels les interprètes de Katta Ashula doivent participer, au festival international de musique « Sharq taronalari » en Samarkand ; aux concours traditionnels d'interprètes de Katta Ashula et de maqom, etc. Ils stimulent non seulement la sécurité, mais aussi le développement de toutes les formes traditionnelles de musique. Le gouvernement d’Ouzbékistan, ses communautés et ses groupes ont lancé le thème du renouveau et de la pérennité du Katta Ashula de Fergana. À cette fin, avec le soutien des municipalités régionales et de district, mais également des subventions publiques de « Makhalla », « Oltin Meros », du « Forum de la culture et des beaux-arts d’Ouzbékistan », du mouvement social de la jeunesse « Kamolot » et de la fondation pour les enfants « Kamalak », le ministère de la Culture et des sports d’Ouzbékistan mène chaque année différents projets et programmes républicains et internationaux, notamment des concours, des festivals, des expositions de toutes sortes sur la culture traditionnelle (concours de « Kelajak Ovozi » (traduit par « Voix du futur ») et de la « jeune génération »). Ils participent à l’organisation d’ensembles et de groupes sociaux et familiaux, apportent également une aide systématique, et invitent les anciens gardiens des traditions du Katta Ashula, etc. Les travaux visant à la collecte de notes et la recherche scientifique d'échantillons du patrimoine culturel immatériel se poursuivent encore à l'Institut de recherche des beaux-arts de l’Académie des beaux-arts d’Ouzbékistan. Avec le soutien de l'UNESCO dans le cadre de l'expédition scientifique relative au projet « Shashmaqom - musique classique d'Asie centrale », des échantillons d'art maqom ont été découverts (collectés et enregistrés) de même que l'échantillon de Katta Ashula provenant des chanteurs jeunes et anciens de la vallée de Fergana. L’adoption de la loi sur l’éducation, du programme national de formation du personnel, de la loi sur l'amélioration du fonctionnement des écoles de musique pour les jeunes a fourni des informations de base sur les types et genres de patrimoine culturel immatériel, en particulier, le savoir-faire et les connaissances sur le Katta Ashula au sein du système éducatif. Les gardiens du patrimoine culturel immatériel traditionnel sont invités à former les jeunes. 

	4.b.
	Mesures de sauvegarde proposées :

Plusieurs mesures nécessaires destinées à résoudre les problèmes élémentaires liés à l’étude, à la diffusion, au renouveau et à la transmission des traditions du Katta Ashula ont été prises par le biais de : 

· la réalisation de travaux de recherche sur la constitution d’une base de données au niveau local (archives d’échantillons de Katta Ashula, informations sur les artistes), qui seront associés à la préparation d'une base de données dans tous les domaines (archivage, inventaire, documentation) ;

· la publication de certains travaux scientifiques sur le genre du Katta Ashula et sur ses gardiens, d’échantillons de la collection musicale de Katta Ashula, d’esquisses sur des artistes renommés de Katta Ashula, et la publication de documents de recherche scientifique ;

· la préparation et la publication d'enregistrements audio et vidéo des meilleurs interprètes de Katta Ashula (disques audio, multimédia, disques vidéo etc.) ; 

· l’organisation de séminaires au niveau local (Tashkent : conservatoire et école de musique ; Fergana, Andijan, Namangan : écoles des beaux-arts), l’organisation d'écoles d’interprétation du Katta Ashula au niveau local attirant des maîtres renommés (Toshloq, Margilan, Andijan) ;

· l’organisation et la conduite de concours traditionnels pour les interprètes de Katta Ashula (un concours pour les artistes professionnels et nationaux et un autre concours pour les élèves et étudiants des établissements d’enseignement musical) ; 

· l’organisation de séminaires, conférences et festivals de l'art traditionnel.

Les principes et mécanismes de fonctionnement de la culture traditionnelle, qui sont directement liés à leur actualisation, sont sous le contrôle du gouvernement d’Ouzbékistan, des institutions gouvernementales et non gouvernementales et des fondations publiques. La recherche sur l’état actuel du patrimoine culturel immatériel, en particulier, le Katta Ashula, fait naturellement partie des problèmes de la culture artistique nationale, des moyens de la développer. Le problème comprend plusieurs aspects : le statut et le destin du patrimoine culturel immatériel dans la réalité ; sa sauvegarde et son évolution ; la corrélation entre traditions et innovations ; le rôle du patrimoine culturel immatériel au sein de la culture populaire et professionnelle.

Certaines formes de la culture traditionnelle sont sur le point de disparaître. Par conséquent, il est très important d’interrompre ou de signaler d'une quelconque manière le processus de son existence vivante. Il n’est pas suffisant d’isoler les efforts d’un pays. Avec la seule coopération des érudits, des maîtres-gardiens des pays voisins et étrangers et des organisations internationales, il serait possible de :

1. fixer ou reconstruire, si nécessaire, le système de fonctionnement de toutes les formes du patrimoine culturel immatériel, en particulier, le Katta Ashula de la vallée de Fergana ;

2. rechercher la nature de son existence dans la vie moderne, en analysant de nouveau les formes de transmission négative (perte de la tradition réelle relative à l’interprétation du Katta Ashula, « folklorisme ») ;

3. développer un programme pour sauvegarder l'originalité du genre Katta Ashula, en général, ainsi que l'esthétisme de la culture traditionnelle non seulement d’une zone locale mais aussi de l’ethnie d’une région ou de toute la nation ;

4. de publier une base de données sur la base d’élargissement des premiers documents, transmis par les organisations et les spécialistes.

Naturelles pour les maîtres exceptionnels dotés d’une voix au coffre et registre uniques, les caractéristiques des méthodes individuelles d’interprétation illustrées dans le genre typique et méthodique du Katta Ashula sont les suivantes : technique vocale irréprochable, méthodes spéciales de production d’un son fort et culture courante de l'interprétation. Elles s’acquièrent en suivant une formation longue utilisant la méthode « Usto-Shogird » (maître-élève) et en disposant d’un talent musical et poétique remarquable.

	4.c.
	Engagements des États et communautés, des groupes ou des individus concernés :

Les engagements de l’État se reflètent dans la législation nationale sur la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel. Les principes et les mécanismes du cadre juridique distinguent le rôle des communautés, des groupes et des personnes en ce qui concerne la sauvegarde et la promotion des formes et des évènements culturels liés à la célébration de l'élément.

Les engagements de l’État et des communautés dans la sphère de la sauvegarde de l’élément comprennent :

· l’archivage et, si nécessaire, la reconstruction du schéma de fonctionnement de toutes les formes du patrimoine culturel immatériel ;

· la recherche de la nature de l’élément, son existence au sein de l'époque moderne, y compris l’analyse des formes de transmission négative (perte des traditions d’origine du patrimoine culturel immatériel) ;

· le développement du programme sur la sauvegarde de la diversité de l’originalité de l’esthétique de la culture traditionnelle relative à chaque pays ou ethnie dans la région ;

· la publication d’une banque de données sur la base de l’extension des premiers documents présentés par les organisations et les experts.

Les engagements des communautés locales, des groupes et des personnes sont intimement liés à la question des garants et des propriétaires des pratiques culturelles. C’est pourquoi le soutien aux initiatives des communautés locales est essentiel pour un processus de sauvegarde durable du patrimoine culturel immatériel.

À l’heure actuelle, l’État élabore une nouvelle loi sur le patrimoine culturel immatériel. Des travaux spéciaux sur l’inventaire et la documentation de ce chef d’œuvre sont menés par l’État et les communautés. Les écoles de maîtres sont ravivées. Des concours spéciaux pour les interprètes de Katta Ashula sont organisés aussi bien entre les maîtres que les jeunes artistes. Des vidéos, CD et DVD spéciaux sont en cours de production.


	5.
	Participation et consentement de la communauté (cf. critère R.4) 

	5.a.
	Participation des communautés, groupes et individus :

Toutes les communautés, groupes et personnes participent au renouvellement du Katta Ashula de Fergana et à sa préservation en Ouzbékistan. Ils jouent un rôle actif dans la préservation des traditions du Katta Ashula en organisant les concours de chanteurs, dans le cadre d’un processus pédagogique. Toutes les institutions gouvernementales et non gouvernementales y participent. Il est important que constater qu’aujourd’hui, des chanteurs sont présents dans toutes les régions et apprennent les traditions du Katta Ashula. La préservation de ce genre est rendue possible par l’intermédiaire des administrations locales (municipalités et services culturels) et des organismes et fondations publics (« Makhalla », le « Forum de la culture et des beaux-arts d’Ouzbékistan »). La télévision et la radio publiques et privées, les médias nationaux et locaux, et les autres publications d’État participent, d’une certaine manière, à la diffusion et à la popularisation du genre de chant Katta Ashula.
Dans les conservatoires et les écoles de musique, les chanteurs populaires participent au renouveau des traditions du Katta Ashula (Tashkent, Fergana). Le groupe « Chorgokh » (Fergana) prend activement part au processus de diffusion et de préservation des traditions. Au sein de l'ensemble « Maqom », le ministère de la Culture et des sports d'Ouzbékistan a créé un groupe d'interprètes du Katta Ashula.

	5.b.
	Consentement libre, préalable et éclairé :

Le dossier de candidature nationale préparé par les groupes de travail de la République d'Ouzbékistan a reçu le soutien des communautés, des groupes et des personnes. En outre, les communautés locales, les groupes et les personnes ont exprimé leur engagement à soutenir l’initiative à l’avenir. 

	5.c.
	Respect des pratiques coutumières en matière d'accès à l'élément :

L'État apporte un soutien légal, administratif, financier et logistique aux gardiens des traditions du patrimoine culturel immatériel, y compris le Katta Ashula. À cette fin, une attention particulière est portée à l’initiation des jeunes aux techniques de Katta Ashula : les jeunes chanteurs doivent acquérir le savoir-faire et les connaissances relatives à l'interprétation du Katta Ashula, afin de travailler avec les enfants et les jeunes à la compréhension, à l’écoute et à la perception des traditions du Katta Ashula. Dans ce but, des rencontres et séminaires de chanteurs célèbres de Katta Ashula seront organisés dans toutes les régions.

Une série de programmes télévisés et radio sur le Katta Ashula sont diffusés à l'aide des technologies d'édition modernes, par exemple, un documentaire spécial sur le Katta Ashula a été produit par la commission nationale de la République d'Ouzbékistan pour l'UNESCO.

	6.
	Inclusion dans un inventaire (cf. critère R.5) :

	
	L’élaboration d’une stratégie à long terme sur le renouveau, la poursuite de la préservation, la protection et le développement du genre unique du Katta Ashula de la vallée de Fergana favorisera le développement et le renforcement de la transmission des traditions culturelles, ainsi que le renouveau et la sauvegarde de couches précises du patrimoine culturel immatériel de l’Ouzbékistan en général. Une loi spéciale de la République d'Ouzbékistan sur la sauvegarde du patrimoine culturel prend en compte la création de l'inventaire national du patrimoine culturel immatériel. L’inventaire a été préparé par le ministère de la Culture et des sports de la République d’Ouzbékistan. Il comprend le genre du Katta Ashula ainsi que ses gardiens. Une base de données spéciale sur le Katta Ashula est en cours de préparation à l’Institut de recherche des beaux-arts de l’Académie des beaux-arts d’Ouzbékistan (à l’initiative du Prof. R. Abdullaev). La maison de la jeunesse créative a été créée au Tachkent en 2008, de même qu’un groupe d’initiatives pour la création d’une base de données sur les jeunes talents, en particulier les gardiens de la musique traditionnelle ouzbek.

	7.
	Documentation 

	7.a.
	Documentation obligatoire et supplémentaire :
Photos of great masters of Katta Ashula and DVD film.

	7.b.
	Cession de droits :

Annexée

	7.c.
	Liste de ressources supplémentaires : 

· R.Abdullaev “Katta ashula genre and its bearers”. Tashkent, 1982.

· R.Abdullaev “Katta ashula \\ Asian and African Music” Edition 5. Moscow, 1987.

· R.Abdullaev “Khafizs of Fergana Valley”. Tashkent, 1987

	8.
	Personnes à contacter

	8.a.
	État partie qui soumet la candidature : Ouzbékistan

	8.b.
	Personne à contacter pour la correspondance :

Alisher Ikramov, 

Secretary-General of the National Commission of the Republic of Uzbekistan for UNESCO

54 Mustaqilik Avenue, Tashkent, 1000077, Tashkent, Uzbekistan

Tél. (+998-71) 267 05 61

Fax (+998-71) 267 05 38

e-mail; unesco@natcom.or.uz

	8.c.
	Organisme compétent associé :

Urozali Toshmatov, 

Director of Republican Scientific-Methodic Centre of Folk Arts of the Ministry of Culture and Sports of Uzbekistan. 
13, Abdulla Kadyriy Street, Tashkent, 100000, Uzbekistan.

Tel.: (+998-71) 235.78.07, 235.78.12 
Rustambek Abdullaev, Prof., 

Head of Department of Folklore and Modern Music, Fine Arts Research Institute of the Academy of Arts of Uzbekistan. 

Address: 2, Mustaqillik Square, Tashkent, 100029, Uzbekistan. 

Tel. (+998-71) 239.10.92, 239.17.71
Alisher Ikramov, 

Secretary-General of the National Commission of the Republic of Uzbekistan for UNESCO

54 Mustaqilik Avenue, Tashkent, 1000077, Tashkent, Uzbekistan

Tél. (+998-71) 267 05 61

Fax (+998-71) 267 05 38

e-mail; unesco@natcom.or.uz

	8.d.
	Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concerné(s) :

Turgunboy Mirzaev, 

Community Leader of Bobur-Mirzo mahalla (community) of the Toshloq village Fergana region. 

32, Navoiy street, Toshloq village, Fergana region, Uzbekistan. 

Tel: (+998-73) 238.64.94 

	9.
	Signature pour le compte de l’État partie :

	
	<signé>
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